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L’ASSOCIATION ‘’Gabon
pour Jésus-Christ’’ a an-noncé, lundi, la tenue d’uneprière nationale, le mer-credi 1er février prochain,au gymnase d’Oloumi. C’estle président de ladite asso-ciation, Guy Christian Ma-vioga qui en fa aitl’annonce à la faveur d’uneconférence de presse qu’ila animée dans les locauxde ladite association, sis auquartier Oloumi, dans le 5earrondissement de Libre-ville.Cette prière nationale, quiest à sa troisième édition, apour thème "Laissez-vous
réconcilier avec Dieu votre
père". Celle-ci vise à contri-buer à l’apaisement et sur-

tout à la réconciliation desfilles et fils de notre pays.
«Pour l’amour du Gabon,
nous ne nous tairons point.
Pour l’amour de la paix de
notre nation, nous ne pren-
drons point de repos,
jusqu’à ce que son salut pa-

raisse comme l’aurore et sa
délivrance, comme un flam-
beau qui s’allume en chas-
sant au loin la haine des uns
contre les autres», ont dé-claré les membres de cetteassociation par la voix deleur président.

Comme l’an passé, avecl’un des prédicateurs lesplus appréciés d’Afrique,John Chi, l’association‘’Gabon pour Jésus-Christ’’,pour rehausser cette nou-velle édition, a aussi invitéle spécialiste de la déli-

vrance et de la démonolo-gie, Daniel Olukoya.  Doc-teur biochimiste de renom,l’homme est surtout unpasteur très connu dans lemonde. Notamment pour"la renaissance des signes
apostoliques, des feux d’ar-

tifice du Saint-Esprit et la
démonstration illimitée de
la puissance de Dieu’’. Et Guy Christian Maviogad'annoncer: «Les neuf pro-
vinces du Gabon seront bel
et bien représentées et nous
espérons que la grâce de
Dieu sera abondante ».  
« Si mon peuple sur qui est
invoqué mon nom s’humilie,
prie et cherche ma face, et
s’il se détourne de ses mau-
vaises voies, je l’exaucerai
des cieux, je lui pardonnerai
son péché et guérirai son
pays.» C’est fort de cetteconviction tirée des saintesécritures que le présidentMavioga et les siens enten-dent mobiliser bien au-delà de 20 milleparticipants. C'est-à-dire,mieux que lors des éditionsprécédentes.

Une prière nationale en ligne de mire
Religion
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Le président de l'association "Gabon pour 
Jésus-Christ", Guy Christian Mavioga.
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Quelques représentants des 
médias présents.
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LE drapeau est le symbole,l’image d'un pays, nous a-t-on enseigné à l’école pri-maire. Nous devons unminimum de respect à cetétendard tricolore vert,jaune, bleu. Le drapeau in-carne à la fois la nation, laRépublique et le pays.D'ailleurs, pour montrer lecaractère combien sacré dece symbole, le président dela République, Ali Bongo

Ondimba, avait eu l'ingé-nieuse idée d’instituer unejournée du drapeau, le 9août de chaque année.Cette journée devait per-mettre à chaque citoyen deprendre la mesure de l'im-portance du drapeau et deson ancrage dans le fonc-tionnement de l’État. Autrefois, le lever et lamise en berne du drapeaudans les établissementsscolaires et les administra-tions étaient de rigueur. Demême que son bon entre-tien. Qu'elle est loin, cette

époque, pourrait-on dire.Le moins que l'on puisseconstater, c'est que de nosjours, l'étendard nationalne fait plus rêver. Faites letour des administrations,et vous verrez l’état piteuxdans lequel se trouve ledrapeau national. Commeici dans une des municipa-lités de Lambaréné, le chef-lieu de la province duMoyen-Ogooué. Complète-ment usé par les intempé-ries, déchiqueté et enlambeaux, le drapeau flottepitoyablement sur le mât

Drapeau en lambeaux
Choses vues
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Le symbole de la République subit un peu partout un mauvais traitement.
Photo de droite : L'état du drapeau d'une municipalité de Lambaréné.
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COMPOSE de 12 titres, l'al-bum "Les 12 psalms de Gau-
thier" a été officiellementprésenté à Libreville en finde semaine dernière, àl'hôtel Palm d'or. En pré-sence de quelques artistesgabonais, ainsi que denombreux adeptes de lamusique gospel. Un chefd’œuvre tiré de l'inspira-tion de l'apôtre GauthierMbile Ondjal, leader del'église la Chapelle desconquérants. Occasionpour le ministre du cultede partager sa passion dejeunesse avec l'assistance.

Abordant des thèmes di-vers, "Les 12 psalms de
Gauthier" fait ressortir unesuccession de rimes bienconçues, assorties d'unemélodie angélique, quecertains n'hésitent pas àrapprocher du chantre feuAlain Moloto de la Répu-blique démocratique duCongo (RDC). Mais égale-ment une suite de prièreset de déclarations à Dieu, leCréateur.  Pour les besoins de l'âmeet de l'esprit, le serviteurde Dieu estime avoir ré-veillé l'artiste qui som-meille en lui, dans le plusprofond de son être. «Tout
c'est de l'art. Dieu a créé
l'homme en tant qu'artiste.

Et l’Église doit réveiller les
talents qui s'endorment,
surtout ceux qui sont liés à

l'excellence.»Tout compte fait, l'apôtreGauthier Mbile Ondjal, la

nouvelle étoile montantedu gospel, est unique dansson style. Composé dechants en français et en lin-gala, une langue parlée auCongo, son pays natal, l'al-bum est déjà en vente àDiscotype de Mbolo et à laChapelle des conquérants. Fortement attaché aux va-leurs chrétiennes, le leaderecclésiastique disposed'une touche particulièrequi n'a rien à envier à celled'autres artistes de lascène musicale gospel.En rappel, le psalm est unconcept qui joint psaumeet slam. Il s'agit desprières, des déclarationsprophétiques ou desexhortations présentées en

slam pour permettre àcelui ou celle qui est dansun besoin précis ou quiveut garder son esprit enéveil, de faire siennes cesparoles et trouver ainsi, autravers d'elles, le secoursdivin, le réconfort de l'âme,l'élévation de l'esprit, le ré-équilibrage intérieur ou leconseil spirituel.« Pour les perspectives,
nous envisageons une vaste
campagne de promotion,
non seulement au Gabon,
mais aussi à Kinshasa, à
Abidjan et en Europe. En
plus du nouvel opus de 12
titres qui est déjà en che-
min», a annoncé BéthelOgandaga, manager de l'ar-tiste. 

"Les 12 Psalms de Gauthier" déjà dans les bacs
Musique religieuse
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L'opus les "12 psalms de Gauthier".
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